Une jeune fille relâche à la mer une tortue qu’elle a sauvée et soignée.
Elle s’en allait et, brusquement, j’ai eu un coup au cœur. Je ne voulais pas qu’elle nous quitte. Penchée sur elle, je lui ai dit :
– Tu n’es pas obligée de partir. […]
Elle nageait maintenant dans une eau plus profonde et, en quelques puissants mouvements de nageoires, elle s’est éloignée à travers les eaux turquoise des hauts-fonds vers le bleu intense du large. La dernière image qui m’est restée d’elle a été celle d’une forme bleu sombre sous la mer […]. 
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